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Le mot du président 

 

L’année se terminant a été 

particulièrement marquée par une tension 

du marché du travail qui a probablement 

poussés certains à explorer d’autres 

horizons. Le leitmotiv "réduction des 

coûts" que l’on entend depuis quelques 

années n’est de loin pas nouveau et date 

des débuts 2000, avec l’explosion des dot 

coms. 

Dans cette optique, beaucoup 

d’entreprises ont abordé le virage de 

l’out-sourcing, parfois aussi appelé off-

shoring. Particulièrement adopté dans le 

cadre de maintenance opérationnelle de 

systèmes informatiques ainsi que du 

développement, il était promis de 

nombreuses économies à ceux qui 

épouseraient ce modèle. 

Force est de constater que ce tableau 

n’est qu’occasionnellement exempt de 

toute critique, et le travail de diplôme 

EMBA de Laurent Dutoit proposé dans 

ce bulletin donne une autre version fort 

intéressante. Par la même occasion, je 

tiens à féliciter Laurent pour la réussite 

de son diplôme. 

D’un autre côté, l’AAEIT se dirige vers 

un tournant de son existence. 

En effet, ce n’est pas sans un certain 

pincement que je vous annonce que 

Gladys quittera son poste de secrétaire. 

Mais rassurez-vous ! Elle sera toujours 

au rendez-vous de nos sorties, mais pour 

des raisons personnelles, elle 

abandonnera ses fonctions en fin d’année 

2010. Je ne peux que la remercier très 

chaleureusement pour le gigantesque 

travail qu’elle n’a jamais cessé 

d’effectuer et lui souhaite le meilleur. 

Rendez-vous donc en page 9, car nous 

sommes donc à la recherche d’un ou une 

nouvelle secrétaire…A bon entendeur… 

Bonne lecture. 

Yves Peneveyre 
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Article : Sondage sur les pratiques d’out-sourcing et offshoring 

 

Introduction 

Dans le cadre 

de mon travail 

de diplôme EMBA, je me suis 

intéressé à la manière dont ascom 

Network Testing gère ses sous-

traitants offshore. Notre division 

ascom Network Testing est issue de 

la fusion de quatre entités au cours 

des trois dernières années. La plupart 

d'entre elles font ou ont fait appel à 

des sous-traitants offshore dans le 

cadre de leur développement 

informatique. 

 

Dans notre cas, la raison de l'appel à 

des ressources offshore répond à 

deux objectifs. Primo de comprimer 

les coûts de développement en 

faisant appel à de la main d'œuvre 

bon marché et secundo de disposer 

de ressources quasiment sur appel (et 

donc de transformer des coûts fixes 

en coûts variables). Ces buts sont-ils 

atteints ? Comment le vérifier ? 

 

En dehors des considérations 

économiques, d'autres dimensions 

entrent en jeu. La qualité du travail 

effectué offshore doit être 

constamment mesurée, je propose un 

arsenal d'outils à mettre en œuvre 

pour éviter une sous-qualité du 

produit. 

 

Les interlocuteurs doivent être prêts 

et préparés à collaborer avec des 

partenaires dont les cultures sont 

parfois très différentes. Une attitude 

passive dans ce domaine a très peu 

de chances de déboucher sur des 

relations de confiance. Une petite 

formation interculturelle permettra 

d'éviter les erreurs les plus 

grossières. 

 

J'ai extrait pour vous de mon travail 

le chapitre relatif au sondage auquel 

certains d'entre vous que je remercie 

au passage ont pris part. Il a le grand 

avantage de se suffire à lui même 

sans m'obliger à divulguer des 

informations confidentielles ☺ 

 

Le sondage 

Le questionnaire suit 3 axes : 

1. Établir une image du sous-

traitant offshore "standard" 

2. La manière de gérer la relation 

avec le sous traitant 

3. Le degré de satisfaction du 

client 

 

Le nombre de questions que j'avais 

dans un premier temps estimé limiter 

(20 questions) me permet un nombre 

de combinaisons quasi illimité qui 

m'a vite submergé ! Je n'en ai retenu 

que ce qui ne parait le plus parlant. 

 

Généralités 

La moitié des sondés ont touché à la 

sous-traitance offshore, avec des 

fortunes diverses semble-t-il. Nous 

ne faisons donc (plus?) figure de 

pionniers. 

 

Par Laurent Dutoit 
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Il semble également qu'il soit 

difficile de sortir le doigt de 

l'engrenage, en effet seuls 40% des  

entreprises faisant appel à des sous-

traitants offshore en sont satisfaites. 

Mais elles y restent fidèles... 

Ce sombre résultat doit être tempéré, 

ce questionnaire s'est adressé 

principalement à des ingénieurs et 

pas à des managers. L'aspect 

financier a sans doute été relégué au 

second plan au profit des aspects 

techniques. Or l'ingénieur ne se 

rabaisse pas volontiers au "travail de 

police" que nécessite le contrôle des 

prestations. Il risque de rapidement 

trouver ce travail ennuyeux. 

 

On voit bien là la principale raison 

de la sous-traitance offshore à savoir 

réduire les coûts. Je l'ai aussi bien 

senti lors d'interviews : Une 

augmentation des tarifs peut remettre 

en cause la poursuite de la 

collaboration. Mais est-il judicieux 

de ne voir que les coûts directs ? 

Oui, si ceci peut permettre aux 

collaborateurs onshore de travailler à 

des tâches plus rentables. Or le 

recentrage sur le core business ne 

semble pas être une préoccupation 

aussi importante... 

Dignes d'intérêt, d'autres causes sont 

relevées : 

 La demande expresse de 

clients, notons au passage que 

dans ce cas, le résultat n'a pas 

été probant d'un point de vue 

qualitatif. 

 Suite à une acquisition 

(comme ascom Network 

Testing...) 
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coûts
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Comme souvent cité dans la 

littérature, la dépendance envers le 

sous-traitant et la perte de savoir-

faire sont le plus souvent craints. 

Paradoxalement, il ne s'agit pas des 

principales inquiétudes chez Ascom 

Network Testing où la sous 

performance et la perte de 

confidentialité dominent. 

 

Au niveau des difficultés 

rencontrées, la distribution est assez 

régulière. Parmi les propositions : 

Lourdeurs administratives, langue, 

compétences techniques, culture 

voire d'autres. Il n'y a pas une 

difficulté dominante. Constater que 

la langue et les compétences 

techniques soient à compter parmi 

les principales difficultés me laisse 

toujours songeur. Comment peut-on 

pratiquer l'informatique sans un 

niveau minimum d'anglais ? 

Comment une entreprise offshore 

peut-elle espérer (et parvenir à) 

vendre des services dans les pays 

occidentaux sans juger nécessaire 

d'envoyer ses collaborateurs suivre 

des cours de langue ? 

 

Type d'activités sous-traitées 

Peu de surprises finalement ici. Les 

activités sous-traitées sont 

généralement celles qui ont le moins 

de valeur ajoutée. Ce sont également 

celles que nous sous-traitons. A 

noter que les 6 entreprises qui sous-

traitent le test sous-traitent 

également du codage. Tester le code 

des "autres" ne semble donc pas très 

populaire. 
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Profil de la collaboration 

La collaboration avec un partenaire 

offshore semble avoir été établie 

depuis plus de 5 ans. Peut-être 

encore des séquelles de 

l'assèchement du marché des 

informaticiens lors de la bulle 

internet de 2000-2001. Dans ce 

registre il semble bien qu'ascom ait 

fait figure de pionnier (pour une 

fois). 

Seuls 20% des répondants sous-

traitent plus de 50% du volume de 

travail de leurs projets. De manière 

générale, on semble bien se situer 

autour de la barrière de 30% souvent 

citée dans la littérature. En chiffres 

absolus, on distingue deux groupes : 

50% occupent entre 1 et 5 personnes 

offshore et 30% plus de 50 

personnes, on retrouve d'ailleurs ces 

deux groupes lorsqu'on parle en 

volume de travail. Ceci reflète sans 

doute deux démarches distinctes: En 

premier lieu l'externalisation de 

quelque activité peu rentable face à 

l'externalisation de projets quasi-

complets, en gardant uniquement la 

partie la plus sensible à l'interne. 

Il semble encore que les sous-

traitants d'une certaine taille soient 

privilégiés. Pour les 2/3 les sous-

traitants comptent plus de 50 

collaborateurs. 

 

Gestion de la qualité 

Il est extrêmement intéressant de 

constater que les outils les plus 

intrusifs sont utilisés par les 

entreprises les moins satisfaites du 

travail de leurs prestataires. Quelle 

est la cause, quelle est la 

conséquence ? 

 Est-ce que des contrôles 

sévères sont introduits en 

réaction à une mauvaise 

qualité perçue ? 

 Ou est-ce que les gens 

satisfaits sont ceux qui 

pratiquent la politique de 

l'autruche ? 

J'aimerai ajouter que le contrôle 

subjectif n'est autre que le 

politiquement correct de "pas de 

contrôle". L'utilisation de SLAs qui 

laissent une grande marge de 

manœuvre aux sous-traitants semble 

réservée aux projets d'envergure. 
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A noter encore qu'un répondant met 

directement le prestataire en relation 

avec le client de manière à le 

responsabiliser ! Ceci va à l'encontre 

de toutes les recommandations. Cette 

pratique est TOUJOURS décrite 

comme une barrière à ne pas 

franchir... 

 

Communication 

Il est assez remarquable de constater 

que la présence d'un représentant sur 

place ne semble pas remplacer des 

visites régulières ! 

 

Les visites sporadiques que nous 

effectuons chez nos partenaires sont 

bien en deçà de ce qui se pratique 

ailleurs. Même les deux visites 

annuelles souhaitées par notre 

coordinateur anglais ne paraissent de 

loin pas excessives. 40% des 

répondants ont un représentant sur 

place. Lorsque plus de 50 personnes 

sont employées offshore, la présence 

d'un représentant du client parait 

inévitable. Ne jamais rendre visite au 

prestataire offshore me parait 

suicidaire... 

 

Côté moyen de communication, peu 

de surprises si ce n'est la vidéo 

conférence qui ne semble pas encore 

faire l'unanimité, peut être en raison 

de la mauvaise qualité des 

infrastructures dans certains pays 

émergents. C'est dommage, car 

même si personnellement je n'y étais 

pas trop favorable au début, je dois 

bien admettre à l'usage qu'elle 

représente un plus par rapport au bon 

vieux téléphone. 

 

Au final 

La confiance est la condition sine 

qua non à un projet de sous-traitance 

offshore réussi. Elle commence par 

l'acceptation des différences 

culturelles, et sa prise en compte de 

manière à éviter les impairs lors des 

premiers contacts (la fameuse 1ère 

impression). Le contrôle ne doit pas 

être perçu comme une action de 

défiance, mais comme une 

contribution à la mise en confiance. 

Ce message peut encore être difficile 

à faire passer dans les pays qui 

sortent de régimes dictatoriaux ou 

qui y sont encore soumis (La Chine 

?). En effet dans ces pays, le contrôle 

a généralement une vocation 

coercitive. Lorsque le résultat du 

contrôle est satisfaisant, il faut le 

faire savoir. 

Mensuelle Semestrielle Annuelle Sporadique Jamais (!)
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Beaucoup de gens pensent qu'il est 

possible de diviser les coûts de 

développement par 4 voire 5 en 

sous-traitants dans les pays 

émergents. Ceci est une légende 

urbaine. La littérature affirme que 

dans le meilleur des cas on ne pourra 

guère espérer économiser plus de 

30% après plusieurs années de 

collaboration fructueuse. Le résultat 

de mon analyse montre que malgré 

une collaboration de longue date, 

nous en sommes encore loin... 

 

 

 

Quelques ouvrages dont je 

conseille la lecture 

Capers Jones 

Applied Software Measurement (3
rd

 

Edition) 

McGraw Hill, 2008 

ISBN 978-0-07-150244-3 

 

Paul Oman, Shari Lawrence-

Pfleeger 

Applying Software Metrics 

IEEE Computer Society Press, 1997 

ISBN 0-8186-7645-0 

 

Jérôme Barthélémy 

Stratégies d'externalisation 

Dunod, 2001 

ISBN 2-10-005774 X 

 

Tandy Gold 

Outsourcing Software Development 

Offshore 

Auerbach Publications, 2005 

ISBN 0-8493-1943-9 

 

Geerd Hofstede 

Cultures Consequences (2
nd

 Edition) 

Sage Publications, 2001 

ISBN 0-8039-7324-1 

 

 

 

Biographie : 

Laurent Dutoit est ingénieur informatique, membre de l'AAEIT, il a passé son 

diplôme en 1996. 

Ingénieur de développement dans l'automation pour les installations de 

production chimique chez Urech & Harr AG à Bâle jusqu'en 2001. 

Il travaille depuis comme ingénieur de développement chez Ascom Network 

Testing à Soleure, entreprise qui développe des systèmes de mesure pour les 

réseaux mobiles. 

Laurent s'y occupe principalement des outils d'analyse et de mesures. 

En 2007, il décide d'ajouter une corde à son arc et commence un EMBA à la 

Haute Ecole de Gestion de Neuchâtel, titre dont il est depuis peu titulaire. 

Estimant avoir "fait le tour" de sa fonction actuelle, il est  à la recherche de 

nouveaux défis... 

 

NDLR : 

Un grand merci à Laurent de nous faire partager le résultat de son travail de 

diplôme EMBA. Le comité de l’AAEIT félicite Laurent pour ce nouveau jalon 

dans sa carrière. Bravo ! 
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Sortie fondue – 5 novembre 2010 – Restaurant Tivoli 

 

Chers Membres, 

 

Comme chaque été l'AAEIT organise une sortie automnale sous la forme d'une fondue. 

Voici quelques années nous avions testé avec beaucoup de succès le café Tivoli à Châtel-St-

Denis.  

Le bon souvenir que nous en gardons nous a donné envie de vous le proposer à nouveau 

(http://www.cafetivoli.ch/). 

 

Le comité se réjoui de vous rencontrer nombreux et plein d'appétit à cette occasion.  

 

Date : Vendredi 5 novembre, 19h30 sur place. 

 

Délai d'inscription : mercredi 27 octobre 

Inscription à : secretaire@aaeit.ch 

Prix : 25.- max.  

 

Important : il n'y aura pas de rappel par courrier de cette sortie, donc n'hésitez pas à 

vous inscrire assez tôt !!! 

 

Pour vous y rendre : Autoroute A12 sortie Châtel-St-Denis / Les Paccots 
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We want you – Appel général 

 

Afin de compléter l’équipe du comité, l’AAEIT cherche une âme généreuse pour reprendre le 

poste de Secrétaire de l’AAEIT 

 

Et oui ! 

Après de nombreuses années au sein du comité, accordé des journées, si ce n’est des 

semaines, au bien de l’association, Gladys a décidé de remettre son mandat à partir de début 

2011. 

Le comité mesure bien que la relève ne sera pas facile, les nombreuses activités gérées de 

main de maître par Gladys étaient multiples et nous envisageons déjà la possibilité d’avoir 2 

personnes pour absorber ce travail. 

 

L’AAEIT recherche donc 

Un/e secrétaire 
 

Les activités du, ou de la, secrétaire seront : 

 Gestion des adresses des membres de l’AAEIT 

 Gestion de la mailing liste de l’AAEIT. Le comité pense toujours qu’une gestion 

manuelle est bien plus efficace que n’importe quel système de mailing 

 Impression des étiquettes à partir de la liste des membres pour l’envoi des courriers de 

l’AAEIT 

 Rédaction des PV et ordre du jour des assemblées (comité, générale, etc) 

 Rédaction de certains courriers, au besoin 

 Recevoir les candidatures pour le poste de secrétaire… 

 

Pour ce poste, nous demandons tout de même : 

 Une certaine discrétion, surtout quant à la tenue et le contenu de la liste des membres 

 Le sens de l’organisation. Le rôle du secrétaire est un poste clé dans notre comité, qui 

fait que tout tourne rond. 

 Du courage 

 Un bonne dose de bonne humeur 

 

Comme précisé au-dessus, certaines des activités pourraient être dévolues à une autre 

personne si le besoin s’en fait sentir. 

 

Si vous êtes intéressé/e, surtout ne pas hésiter à nous contacter à l’une ou l’autre des adresses 

suivantes : 

secretaire@aaeit.ch 

aaeit@aaeit.ch 
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Nouvelle formation post grade 

La nouvelle formation postgrade sur les jeux vidéo sérieux (Serious Games, Flash ou 
iPhone) du Département Formation Continue de la HEIG-VD commencera le 18 

février 2011 au Centre Beaureg’Arts ! 
 

   
HEIG-VD/site St-Roch Swissmedia Centre Beaureg’Arts 

   

Le Département Formation Continue 

de la HEIG-VD 

(www.postformation.ch) innove en 

organisant une nouvelle formation 

post grade sur le développement de 

jeux vidéo sérieux : jeux 

publicitaires (Advergames), jeux 

ludo-éducatifs (Edugames), jeux 

engagés (Political games), jeux de 

marché (Edumarket game),  jeux 

d’entraînement et simulation et jeux 

dédiés à la santé. 

 

Depuis que l’industrie des jeux vidéo 

dépasse celle du cinéma, les 

spécialistes dans ce domaine 

manquent, non seulement en France 

(Ubisoft), mais aussi en Suisse 

(Formalease). D'autres pays offrent 

déjà des formations (USA, Canada, 

Japon, France, Espagne). En Suisse, 

l'université des arts de Zurich 

organise avec succès une formation 

de Bachelor & Master en 

Gamedesign (gamedesign.zhdk.ch) 

depuis 2004. 

 

Les nouvelles performances des 

ordinateurs personnels actuels 

permettent d'afficher des scènes 3D 

complexes en temps réel, ce qui 

profite également à tous les 

domaines d’application de 

l’informatique. Pour pouvoir offrir 

une alternative rapide à ces 

formations en  Suisse romande, la 

HEIG-VD organise une nouvelle 

formation post grade en 

collaboration avec le Centre 

Beaureg’Arts. Elle est destinée à des 

ingénieurs informaticiens ou des 

designers avec une bonne expérience 

en informatique et concrétise le 

projet d'école suisse d'imagerie 

interactive et du jeu vidéo (3D et 

serious game) (www.esijv.ch) 

conçue par Swissmedia 

(www.swissmedia.com) préparant 

aux métiers les plus demandés 

actuellement. Elle prépare au 

Certificate of Advanced Studies 

(CAS) en production d'applications 

interactives, Serious Games, Flash 

ou iPhone délivré par la HEIG-VD. 

Ses trois objectifs principaux sont :  

 une introduction au 

développement de jeux vidéo,  
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 une formation au 

développement d'applications 

en technologie Flash et  

 une initiation au 

développement d'applications 

iPhone. 

Cette formation sera donnée par la 

HEIG-VD et des spécialistes du 

domaine en Suisse (Formalease, 

Mediancer), France (Ubisoft) et du 

centre Beaureg’Art dans les locaux 

de celui-ci à Yverdon-les-Bains. Elle 

est basée sur 50% de théorie et 50% 

de pratique sur ordinateur en petits 

groupes, l'étudiant étant amené à 

développer ses propres applications 

dès le début en petit groupe (classe 

d'au maximum douze participants). 

Il est possible de la suivre en emploi 

(un jour/semaine pendant six mois). 

 

Il est envisagé d’organiser d’autres 

CAS complémentaires voire un 

Master of Advanced Studies pour 

compléter cette formation initiale. 

 

Renseignements et inscriptions : 

 http://www.cas-pai.ch 

 

Début de la formation :  

 18.2.2011 

 

Délai d’inscription :  

 18.1.2011 

 

Contact :   

 Fabien Loi Zedda 

079 689 21 36 
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Agenda 

 

1er novembre Assemblée de comité 

5 novembre Sortie d'automne - Fondue 

6 décembre Assemblée de comité 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Enquête salaires 

 

N’oubliez pas, vous pouvez toujours remplir notre enquête salaire 

en ligne. 

 

C’est rapide, anonyme et utile. 

Rendez-vous sur le site de l’AAEIT : 

http://www.aaeit.ch 

 

 

 

 
 


